
NOTRE COURRIER

une chance sérieuse de guérison. Presque toujours les complial

proviennent de nos inquiétudes et de nos souffiances mîr

Degagés des préoccupations de l'esprit, nous guérissons plus fa

ment, parce que les remèdes, agissent plus sûrement sur nous

Je dirai que : L'assurance sur la vie nous fait encore vivr i

la mort.

Quelle que soit l'incrédulité qui accueillera cette asserlio

sudit d'une seule raison pour en démontrer la vérité.

En effet, l'homme n'est pas seulement un sujet d'affection

les siens, mais encore un capital à intérêt. Son travail apporte

gent au ménage, et. si nous en déduisons les frais d'entretien g

nourriture, il restern encore quelques cent piastres qui contribui

à constituer avec le temps un petit patrimoine.

Le travailleur meurt-il sans être assuré sur la vie, le reveni

ses bras apportaient à la maison est perdu, il ne reste plus ria

subvenir aux besoins de la famille. Au contraire, si ce travai

a souscrit une assurance de cinq mille piastres par exemle, pal

à son décès, il laisse après lui une rente perpétuelle (le deux à

cent piastres qui vient réparer chaque année la perte du tr

qu'il aurait pu faire vivant.

Je dis donc que l'homme assuré sur la vie ne meurt pas
entier, puisque les fruits de son travail lui survivent.

NOUS NOUS ASSURERONS QUAND NOUS SERONS MALADES ?

Croyez-vous que cela soit possible, et ne faudrait-il pai

privé de raison pour concevoir une pareille espérance 1 Si

maison est en feu, pensez-vous qu'à ce moment un agent d'asa

vienne l'assurer contre l'incendie ¶

L'ASSURANCE S3UR LA VIE EST BONNE POUR LES uENS RICIl1

L'assurance sur la vie est bonne pour tout le monde, mal

cessaire surtout à ceux dont la famille attend tout de leur trai1

L'homme riche peut s'assurer pour laisser son héritage liq


